
COMME en 2016 àLâayoune, l’aventure afri-caine de Phoenix HB s’ar-rête au premier tour.Dominés hier par les Ivoi-riens du Red Star (23 –20) dans le match décisifoù seule une victoire pou-vait lui permettre d’attein-dre les quarts de finale, lesGabonais vont donc secontenter du match declassement pour la 9e ou10e place (aujourd’huicontre les Nigérians deKano Pillars) de la 33elevée de la couped’Afrique des clubs vain-queurs de coupe (CACVC),en guise de bouquet final. Un épilogue somme toutelogique, si l’on s’en tientaux productions du clubde Libreville, battu lors deses quatre sorties. Parceque ses joueurs ont affichédes limites rédhibitoiressur les plans physique etde la force mentale. Maisaussi que son ultime ad-versaire de la poule Aavait démontré un grospotentiel athlétique et un

Phoenix ne verra pas les quarts de finale
Handball/Coupe d’Afrique des clubs vainqueurs de coupe 2017/Premier tour - 4e et dernière journée
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Ange Junior Obame
(demi-centre de Phoe-
nix). ‘’C’est une énormedéception. L’impressiond’un gâchis qui nous obligeà un surplace par rapport àl’édition écoulée. On peuttrouver plusieurs explica-tions à cet échec, mais cequi me revient plus, c’est

que le renouvellement del’effectif ne nous pas aidés.Tout comme nous n’avonspas souvent su profiter denos temps forts pour pren-dre l’avantage et contrôlerla partie. Les Ivoiriens ysont parvenus, tout en ex-ploitant nos failles. Ne pasaccéder aux quarts de fi-nale est un résultat qui faitmauvais effet, dans l’op-tique de la Can 2018 auGabon. Mais il reste en-core du temps pour tra-

vailler et offrir une meil-leure image du handballgabonais’’.
Hamilton Kouakou (gar-
dien de but du Red Star) :‘’ Après avoir battu FAP,nous avions notre destinentre les mains avant d’af-fronter Phoenix. Je suisheureux que mes coéqui-piers et moi ayons passécette dernière marche sanstrop de frayeur. Phoenixest plus expérimenté que

nous sur la scène africaine,mais nous étions convain-cus que si nous restionsappliqués, concentrés etdéterminés, tout se passe-rait bien. Nous sommesqualifiés pour les quarts definale. C’est une énorme sa-tisfaction. C’est le signe quele handball ivoirien mascu-lin, longtemps au creux dela vague, revient progressi-vement au-devant la scèneafricaine".

Ce qu’ils en pensent.
Propos recueillis par J.A.L
Agadir/Maroc

Ange Junior Obame.
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Les dirigeants de Phoenix complètement désappointés.
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Une phase de la rencontre Red Star-Phoenix qui a définitivement
scellé le sort du club gabonais.
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Red Star a fini par plomber les espoirs du club gabonais.
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Faute de championnat domestique, il ne fallait pas espérer grand-chose.
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Salle du complexe sportif Al Inbiâat d’AgadirPhoenix (Gabon)/Red Star (Côte d’Ivoire) : 20 – 23 (13– 11, à la mi-temps)Arbitres : Jonas Allade et Arsène Datondji (Bénin)Phoenix : Ngom, Saka – Nze Mba (5 buts), Ndongo,Obinna (5), Wora Dia, Okito (1), Obame (1), MbougouIbinga, Tchamda Rolenga (2), Rossatanga, MoureNguema, Semeglo Sassou (2), Igalla (2), Indjelet (2)

Fiche technique

impressionnant don de soilors ses matches précé-dents, malgré un statut debizuth de la scène conti-nentale.Ce que n’est pourtant plusPhoenix, qui dispute sadeuxième CACVC de rang,avec dans son groupe lamajorité des joueurs pré-sents lors de la dernièreédition. Du gardien de butIbrahim Ngom, aux pivotsAnge Junior Obame et JoeParfait Mbougou, en pas-sant par les arrières AniObbina, Kossi SemegloSassou et Elie Rossatanga,le demi-centre et capitaineDidier Okito, les ailiers Te-

rence Igalla Sene et Sté-phane Nze Mba.On pourrait en dire demême pour le demi-centreWilly Moure Nguema, l’ar-rière droit SterenstylWora Dia, l’ailier gaucheSerge Indjelet Licket et legardien de but nigérianSaidou Sallau Saka quiavaient, quant à eux, pourla plupart, été des acteursessentiels à la sixièmeplace occupée par le StadeMandji à la dernièreCACVC.Et si l’on se réfère au vécuinternational (en clubscomme en sélections) desSaka, Ngom, Obame, Okito,

Rossatanga, MoureNguema, Obinna et autresWora Dia, on ne peut pasdire que les poulains deMichael Mgor Taangaharne disposaient pas de suf-fisamment d’argumentspour faire mieux. Qu’ils terminent à l’avant-dernière ou à la dernièreplace du tournoi ne chan-gera rien à la donne. Ils’agit tout simplementd’un cuisant échec, dansune édition de la CACVCoù l’absence de certainscadors (tunisiens et égyp-tiens) a pourtant rebattules cartes et offert des op-portunités.

Au point qu’on était endroit de rêver pour Phoe-nix HB, un destin similaireà Salinas HB de Port-Gen-til, qui avait profité de l’ab-sence de quelques poids
lourds du nord du conti-nent africain pour domi-ner la concurrencesubsaharienne et montersur le podium (3e) en2014 à Oyo (Congo).


